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Avec l'édi tion re ma niée de cette thèse de doc to rat d'his toire (sou te‐ 
nue en dé cembre 2002 à Mont pel lier III), le lec teur dis pose d'un
grand livre d'his toire so ciale contem po raine. Ne mâ chons pas nos
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mots et avouons le grand plai sir et l'in té rêt constant à la lec ture de
cet ou vrage. Certes, le point de dé part semble assez li mi té, au tant
que la pé riode, mais en fait, ce que Georges Vidal des sine, c'est la
trans for ma tion d'une force po li tique en core dans la dy na mique ré vo‐ 
lu tion naire en un parti ré for miste des plus clas siques. Eva cuons
d'abord les quelques cri tiques à faire à l'ou vrage, au nombre de deux.
La pre mière a trait à la pé riode prise en compte soit quatre an nées au
plus. Cette contrac tion du temps amène l'au teur à avoir ten dance à
ré pé ter les mêmes in for ma tions, tant les pé riodes ana ly sées se per‐ 
cutent. La se conde, an non cée dès le dé part, est que les évo lu tions de
la doc trine mi li taire du Parti sont ana ly sées au ni veau de sa di rec tion.
Le lec teur ne saura rien ou si peu, de la ma nière dont les mi li tants de
base vi vront cette trans for ma tion, ses contra dic tions et éven tuels dé‐ 
chi re ments. A par tir d'une riche do cu men ta tion croi sée, l'au teur s'in‐ 
té resse donc à la trans for ma tion d'une force mar quée au fer rouge de
l'an ti mi li ta risme ré vo lu tion naire, avant la po li tique du Front po pu‐ 
laire, en un parti s'in té grant dans une po li tique de dé fense na tio nale.
Dans un pre mier cha pitre, Vidal rap pelle la force du sen ti ment an ti‐ 
mi li ta riste qui anime le PCF, an ti mi li ta risme tein té d'une forte co lo ra‐ 
tion phi lo so vié tique, l'Union so vié tique étant conçue comme la pa trie
des ré vo lu tion naire et l'Ar mée rouge comme le dé ta che ment armé du
pro lé ta riat mon dial. Si un pa trio tisme anime les com mu nistes, c'est
un pa trio tisme d'un genre assez par ti cu lier puis qu'il concerne une
na tion étran gère, l'URSS. Cette orien ta tion amène le PCF à dé ve lop‐ 
per un tra vail « anti »- militariste, avec une branche spé cia li sée (clan‐ 
des tine) et une presse des ti née aux sol dats. Après fé vrier 34, André
Marty, dans une note se crète, trace les grandes lignes de la rup ture
avec ce an ti mi li ta risme ko min ter nien  : main tien du tra di tion nel tra‐ 
vail au sein de l'ar mée, mise en place d'une po li tique an ti fas ciste vi‐ 
sant le corps des of fi ciers et enfin an ti fas cisme de masse en lien avec
la SFIO afin de pré ve nir toute guerre contre l'URSS. Pa ra doxa le ment,
au mo ment où ce « mo dé ran tisme » est théo ri sé, le PCF re trouve un
ac cent ultra- gauche, va lo ri sant l'in sur rec tion. Cet as pect très in té res‐ 
sant, qui se re nou vel le ra dans la pé riode qui suit, non plus cette fois
sous le poids de l'his toire di recte, mais du fait des cri tiques de gauche
(so cia listes pi ver tistes ou trots kystes), montre l'in fluence du contexte
sur la po li tique com mu niste. En effet, n'ou blions pas que l'an née 1934
est celle où, à Vienne, en Au triche, il y a la lutte armée menée par les
so ciaux dé mo crates contre le gou ver ne ment ré ac tion naire et en Es‐
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pagne, l'in sur rec tion ou vrière des As tu ries. Mal gré ses sur sauts liés à
son legs his to rique et pro gram ma tique, la po li tique de la di rec tion
com mu niste tend très clai re ment vers une mo dé ra tion de sa concep‐ 
tion mi li taire. Dès les pre miers mois de l'an née 1936, sous l'im pul sion
du 7 e congrès de l'In ter na tio nale com mu niste (IC), le tour nant en fa‐ 
veur de la dé fense na tio nale est en ga gé. Avec le suc cès du Front po‐ 
pu laire, la stra té gie mi li taire du PCF se ma ni feste dans la re ven di ca‐ 
tion d'une ré pu bli ca ni sa tion de l'Ar mée et de ses cadres. Les com mu‐ 
nistes se montrent par ti cu liè re ment ac tifs dans le sou tien à la créa‐ 
tion d'as so cia tions d'of fi ciers ré pu bli cains, co piant asses étroi te ment
le mo dèle de l'ar mée ré pu bli caine es pa gnole, alors en voie de consti‐ 
tu tion. Pour au tant, cette po li tique n'ob tien dra ja mais l'as sen ti ment
de la hié rar chie mi li taire qui consi dé re ra tou jours avec sus pi cion (et
même han tise) l'em preinte com mu niste sur l'ar mée. Le «  com plot
com mu niste » de meu re ra tou jours l'ho ri zon de per cep tion de l'ar mée
et de son en ca dre ment. Avec la pers pec tive crois sante du dé clen che‐ 
ment de la guerre consé cu tive à l'ex pan sion nisme hit lé rien en fin de
pé riode, le PCF se ral lie to ta le ment au prin cipe du ren for ce ment de
l'ar mée fran çaise et vote les cré dits mi li taires. Dé sor mais, l'Union na‐ 
tio nale est de mise. L'Hu ma ni té ouvre ses co lonnes à un gé né ral,
illus tra tion du mi li ta risme ré pu bli cain qui consti tue dé sor mais la
doc trine com mu niste en la ma tière. On vou drait citer pour conclure,
deux ex traits (rap por tés p. 405) qui illus trent le tour nant opéré par le
PCF, à tra vers les po si tions d'un de ses in tel lec tuels em blé ma tiques,
Louis Ara gon. En 1928, tout jeune adhé rent, en core dé si reux de faire
co ha bi ter le sur réa lisme avec le com mu nisme, celui- ci écrit (dans Le
trai té du style ) cette sen tence sou vent citée « j'ai bien l'hon neur (…)
de dire que, très consciem ment, je conchie l'ar mée fran çaise dans sa
to ta li té  ». En 1964, dans un livre d'en tre tiens, le ton a chan gé «   Je
vous avoue que j'ai pas dé tes té la vie de sol dat. Au fond, j'au rais fait un
pas trop mau vais mi li taire et d'ailleurs je me suis tou jours bien en ten‐ 
du avec les mi li taires  ».

On ne peut sou hai ter que ce beau tra vail, au quel ne manquent ni
chro no lo gie, ni bi blio gra phie ni index, trou ve ra les lec teurs at ten tifs
qu'il mé rite am ple ment.
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